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qua.li .té de secrétaire d'Etat pour tes colonies. On sait que lord
Ripon est un protestant converti, et qu'il a même été autrefo~is,
grand maitre des francs-maçons pour l'Aprgleterre. Rappelons,
en passant, que la conversion ait catholicisme de ce grand.maître
des francs-mnaçons est due à la dévotion aux âmes du Purgatoira.

Le beau-frère de lord Ripon, M. 'Vyner, dans une excursion.
en Grèce, fut fait prisonnier par des brigands. Lia rançon arriva
trop tard, disent les uns; le pris3onnier fut trop raide vis-à-vis do
ses pirates, disant le s autres, et il fut coupé oit morceaux.

La nouvelle de sa mort iiffreuse jeta le marquis de-.Ripon dans
une grande désolation et le grand-maître de !a maçonnerie cher-
cha dois consolations du côté de lit religioý-; mais la temple pro-
testant étant habituellement fermé, surtout le soir, -il entra à
diverses reprises en l'église catholique de Saint.Georges. Il fut
là témoin de pieux exercices on faveur des âmes du iPurgat:oire,
chose inconnue aux protestants. Ce dogme consolant lui revéla
un côté des grandeurs du catholicismne il eut des conférences avec
les Oratoriens, connut la vérité, abjura l'hérésie.

Les franes-maçons furent con.sternéq, car le marquis de Ripon,
avait été pour eux un chef puissant, militant, glorieux, et Ba
xetraite était un lourd* pavé tombé sur toute la corporation. Ehi
bien 1 ce protestant converti est -respecté on Angileterre par ses
anciens coreligionnaires, pendant que le ministre de la Justice du
Canada, qui, lui aussi, egt un re.ïpectable converti, est sans
,cesse dénoncé par une tourbe de fainatiqueo;, fuirieux de la porte
qu'irs, ent faite, et qui, en .Anfleterre, seraient toujours restés au.
dernier degré de, l'échelle socilile.

Un mot avant de terminer, du bixième centenaire de la biepnheu-
reuse Cunégonde, que vient de célébrerit catholique Pologne. Cent
mille pùarsoiines ont pri.; part à ces fetes jubilaires au. tombeau de
la sainte. Fille du roi de Hongrie mariée au rdl do» Pologne;
malgré son ardent désir de donsacrer.t.Diea sa virginité, Cunégori-
de obtint de son -nari, Boleslas le Pudiqute, un double voeu de chas-
teté qîqe ces -admirables conjointts gardèrent jusqu'à la mort. Deve-
-nue ýv8Uve, la reine s'empressa de revêtir l'habit franciscain et se
retir-a.danhs le -monastère de S)itehe;. situ& au pied des Carpathes;
c'est.là qu'elle rendit son âme à Dieu, on l'année 1292. Il était juste
de célébreur cette date par un renouvellement de dévotion à la Bien-
boeureuLse, qui n'a poii.t cessé d'èîrè une des -patronnes les plus po-.
pulaires de lancien, royaume de iPologne. Plusieurs membres de
l'épiscopat polonais et du h3luit clergé ont tenu à honneur de pr'é-
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